Le Manifeste de Prague : le parcours synodal utilise les conférences épiscopales pour l'autodestruction de l'Église ! Les deux doivent être abolis !

Les présidents des conférences épiscopales européennes ont participé à l'Assemblée continentale de Prague du Synode sur la synodalité, qui s'est tenue du 5 au 12 février 2023. En fait, il s'agissait d'un sabbat satanique abolissant les lois de Dieu et promouvant la légalisation ecclésiastique des immoralités LGBTQ les plus graves. La participation de tous les présidents des conférences épiscopales a manipulé l'opinion publique en lui faisant croire que tous les évêques européens approuvaient à l'unanimité ce programme de suicide de l'Église catholique. Il s'agit là d'une tromperie, d'une manipulation et d'un crime qui dépassent toutes les limites ! Cette situation tragique a atteint le point où une intervention radicale et sans compromis est nécessaire. Les conférences épiscopales doivent être abolies ! Ces conférences ont non seulement privé les évêques diocésains de leurs droits et de leur sens des responsabilités, mais elles les obligent littéralement à trahir la nature même de l'Église. Elles sont en fait devenues des instruments de la mondialisation visant à détruire progressivement l'Église. Cela ne peut plus durer. Ce système maléfique et suicidaire de conférences doit être aboli au plus vite !

Quel était le point de vue du cardinal Ratzinger sur les conférences épiscopales ? Il y a une quarantaine d'années, en tant que préfet de la Congrégation pour la doctrine de la foi, il a déclaré : « Nous ne devons pas oublier que les conférences épiscopales n'ont pas de fondement théologique, qu'elles n'appartiennent pas à la structure de l'Église, telle que voulue par le Christ, structure qui ne peut être éliminée ».

C'est pourquoi aujourd'hui, devenues un instrument du suicide de l'Église, elles doivent être éliminées !

Cardinal Ratzinger : « Aucune conférence épiscopale n'a, en tant que telle, une mission d'enseignement ».

Le savez-vous, chers évêques ? Par conséquent, aucune conférence ne peut dicter avec autorité un parcours synodal suicidaire légalisant les LGBTQ comme si elle avait une mission d'enseignement.

Cardinal Ratzinger : « L'Église catholique est fondée sur une structure épiscopale et non sur une espèce de fédération d'Églises nationales. Le niveau national n'est pas une dimension ecclésiale. Il doit être à nouveau clair que dans chaque diocèse, il n'y a qu'un seul pasteur et maître de la foi ».

Nous posons donc la question suivante : qui est actuellement responsable devant Dieu de tous les fidèles d'un diocèse ? La conférence épiscopale, ou l'évêque diocésain ? Sans aucun doute, l'évêque diocésain. Mais il a en fait été dépossédé de son autorité, et c'est quelqu'un d'autre qui prend les décisions. Il s'agit d'une fraude et d'une manipulation flagrantes.

Cardinal Ratzinger : « Le groupe des évêques réunis dans les conférences dépend, dans ses décisions, d'autres groupes, de commissions qui ont été établies afin de préparer des projets de propositions ».

Cela signifie qu'un évêque ne peut pas traiter un problème de manière responsable, puisqu'il n'a aucun moyen d'en prendre connaissance de manière véridique et approfondie, et qu'il n'est pas non plus en mesure de prendre une décision responsable en accord avec sa foi et sa conscience. En outre, il est psychologiquement manipulé par une minorité prédatrice dans le cadre d'un soi-disant vote de groupe pour agir contre sa raison et sa conscience. C'est pourquoi cette organisation déjà criminelle doit être abolie. Elle ne permet à personne de défendre les vérités de la foi ou la morale chrétienne, mais fait exactement le contraire.

L'élimination des conférences épiscopales est désormais la condition sine qua non sans laquelle le processus de suicide de l'Église ne pourra être arrêté !

Le projet de Manifeste pour l'initiative des évêques émérites de la République tchèque, Dominik Cardinal Duka, Karel Herbst, František Radkovský, Josef Hrdlička et Vojtěch Cikrle, a été préparé par les évêques du Patriarcat Catholique Byzantin (PCB) sur base des déclarations du cardinal Ratzinger (Benoît XVI).

Le 23 février 2023.

